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du Travail et de l'Emploi ainsi
qu'auprès du préfet du loiret
et du sous-préfet de Montar-
gis.
Dans toutes ses interventions,
il a demandé une mobilisa-
tion des pouvoirs publics et
des partenaires concemés
< afin que Ia décision deferme-
ture ilu centre de recherche et
de développement de Faarécia
à Nogent-sur-Vemisson soit
revue )>.

Pour Jean-Piene Sueur, << ceTfe
suppression serait un notueau
préjudice dans (est du départe-
ment, déià touché par des sup-
pressions d'emplois et où
iI autr e s menaces a<istent.
EUe serait en contradiction anec
les efforts qui sant fait, tant
dansle Montargois que dansle
Giennois pour ilévelopper dæ
formations professionnelles et
générales de qualité >.

Il estime enfin que ole site de

N ogent -sur -V emisson comPte
iles atouts forts puisqu'il est
situé à une heure de Pais, à
quelques centaines de mètres
d'un échangeur autoroutier et
près il'une gare dont le trafic
pounait æ darcIopper, dès lors
qte ln volonté uisterait >.

Pour le sénateur du LoireL < le
maintien de la décision prise en
l'état serait totalement contra'
ilictoire ovec les exigences ile
(aménagement dutmitoire > .

Faurécia : le sénateur PS ]ean-Pierre Sueur
tt refuse la fatalité D sur [e site de Nogent
Sénateur du Loiret, Jean-
Piene Sueur a rencontré le 4
juillet, à Nogent-sur-Vemis-
sorL les représentants de l'en-
semble des syndicats de tauré-
cia où 162 licenciements ont
été annoncés.
Le 6 iuillet, il s'est entretenu
avec la direction de l'entre-
prise.
Il est, ensuite, intervenu
auprès du hemier Ministrg
des ministres de l'lndustrie,
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